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VIIIUII IN BONNE MNTt~. i 
m est I * privilègo de eaux qui «ovanf ta soustraira 
ovx méfaits du temps par vna plimantoHon rorlon-
" • " • eopoble d'apporter tous la* éléments nutritifs 
qua réclama l'organisme fat igué, 

»trn»»as efWbMea par ra t * «S U M M M . 

•herssectes, H*r*oris:*rles e> bonnes Maisons d'alimemetiea 

QVOMALXIME 
Cfc«ia(>i»ny,s-Men» (SehwJ 

TRAGIQUES INCENDIES 

Six personnes brôlées mes 
i Bagdad" 

On mande de Bagdad qu'un violent 
mcandle a détruit trois maisons. Six per
sonnes, une femme et ses cinq filles, ont 
péri. 

Quatre antres ont également péri 
dans les flammes, i Cleveland 

A Cleveland (Ohlo>, qua re personnes 
ont péri dans un Incendie qui a détruit 
un grand hôtel de la ville. On craint que 
d autres victimes ne se trouvent sous les 
décombres. 

ZavA. C H A N C E 
TOUS sera tnflue «OUÏ mrti a «enté 

HOROSCOPE GRATUIT 
Si vous avez des peines, des difficulté» 

S surmonter, si la malchance vous pour-
nuit : demandez votre Horoscope au 
professeur DJEMARO, Astrologue scien

tifique, de réputa
tion mondiale, qui 
doit sa renommée 
à la précision de 
s e s travaux, au 
merveilleux don de 
double vue qui lui 
permet de l i r e 
dans la vie de ses 
consultants comme 
dans un livre et 4 
la découverte d'un 
merveilleux talis
man e n métal 
radio-actif qui pro
cure la chance et 
l'audace en toutes 
choses ? 

Profitez de son séjour en France pour 
lui demander la vérité. Il deviendra votre 
guide averti ; vous trouverez en lui un 
ami sincère et dévoué qui vous dira le 
passé le présent, vous dévoilera l'avenir, 
et gréée auquel vous trouverez le moyen 
de réussir. Bonheur et prospérité rem
placeront déceptions et soucis. 

Pou- recevoir sous pli cacheté et dis
cret, l'étude gratuite de votre avenir, 
écrlvee-lul lisiblement votre DATE DE 
NAISSANCE exacte, votre adresse, vos 
nom, prénoms (si vous êtes Madame, 
ajoutez votre nom de demoiselle) et, si 
vous le voulez. Joignez 2 Frs en timbre-
poste pour frais d'écritures. 

Professeur DJIMARO, service B.Q-
17. r. de l'Industrie, COLOMBES (Seine). 

L'ÉTAT DU COUREUR BOILLOT 
RESTE STATIONNAIRE 

L'état de tante du coureur André 
Bolllot est statlonnaire avec une ten
dance légère à l'amélioration. La nuit 
du blessé a été relativement calme, 
mais le diagnostic reste réservé. 

Tuez les Ver» ! 
Le bon Vermifuge Lune nettoie le 

ventre des petits enfants. Pour leur 
santé, exigez-le 1 5 fr. Pharmacies. 
Etiauez-le! Le bon Vermifuge Lune 
coûte moins cher que la maladie. 

PERQUISITION AU SIEGE 
DE LA SOCIÉTÉ FONCIÈRE 

DU NORD DE LA FRANCE 

Hier matin, à 9 h. 30, M. Pechot, 
commissaire divisionnaire à la police 
judiciaire, accompagné d'inspecteurs 
est allé perquisitionner 9, rue de Liège. 
à Paris, au siégé de la Beelété Pen 
«1er du Merd de la Franoe. Il a saisi 
dt nombreux documents qui seront 
examinés par un expert. 

Cette perquisition vient a la suite de 
nombreuses plaintes portées contre la 
société. 

OCCASION UNIQUE 
PULL OVIRS pur* laine, i f i Q C 

Nuances bayadères I O 57 O 

ROUBAIX-LAIMES » . » " • « » ; • - * , 

UN COMPLOT COMMUNISTE 
DÉCOUVERT A WASHINGTON 

La police de Washington déclare avoir 
découvert un complot de communistes, 
qui sa proposaient de profiter de la pré
sence dans la capitale de 4.000 anciens 
combattants, pour déclencher des trou
bles aa cours de la manifestation des 
vétérans qui devait avoir lieu mardi soir 
Les communistes sont en effet mécon
tenta que les anciens combattants aient 
refusé de porter le drapau rouge pen
dant leur manifestation. 

GRAVES ACCIDENTS 

D'AUTOBUS 

29 victime», près de Prague 
Un très grave accident d'autobus 

s'est produit hier matin 4 Sedlec. dans 
la banlieue immédiate de Prague. 

Un autobus, plein de voyageur», ta 
rendait 4 Sukdol. A un endroit où la 
rou.e e»t en très forte pente, le» freins 
ne fonctionnèrent pas et le lourd véhi
cule dévala la peut» ù une vitesse 
accélérée, se heurtant aux autres voi
tures, et alla s'eneaetrer antre Un 
arbre et un poteau télégraphique. 
Vingt-neuf voyageurs sont blessés, 
a sept grièvement. Le chauffeur 
est indemne. 

Grâce è la présence d'esprit du rece
veur, qui saisit le volant et Jeta l'auto
bus sur l'accotement de la route, un 
accident beaucoup plus grave a été 
évité ; la pente aboutit, en effet, à 
un passage à niveau qui se trouvait 
fermé. Le receveur est parmi le» 
blessés gravés. 

1S victime» .pris dt Tolède 
^'autocar faisant 1» service Madrid-

Valence s'est retourné à l'entrée du 
village de Corel dAlmaguer. L'un des 
occupants du véhicule a été tué t 
14 autres ont été blessés plus ou moins 
grièvement. 

LE CONGRES DES EMPLOYÉS 
ET OUVRIERS DE L'ÉTAT 
A. C. NON PENSIONNÉS 

La Fédération nationale des employés, 
ouvriers de l'Etat, anciens combattants 
non pensionnés, a tenu son Congrès an
nuel, les 4, 8, e et 7 Juin, à Roanne. Les 
délégués ont fixé leur attitude en face 
du projet sénatorial rapporté par M. 
Sarre, relatif à la stabilisation. 

Ce projet diffère du projet Margaln» 
et Scapini. voté par l'ancienne Chambre, 
eh ce sens que les ouvrière de» établis
sements militaires occupés comme auxi
liaire» ou à titre temporaire a» trouve
raient exclus des dispositions relatives k 
la stabilisation dans leur emploi. 

Après une longue discussion, le Con
grès a été unanime pour demander à la 
Confédération générale de faire des dé
marches pour Te vote rapide du projet 
par le Sénat avec, si possible, l'adoption 
de l'amendement Hervey étendant aux 
ouvriers le bénéfice de la lût. 

Le Congrès a adopté de nombreux 
vœux, notamment qu'il soit sursis à tout 
licenciement d'ouvriers anciens combat
tants avant le vote de la loi en suspens 
devant le Sénat. 

U N BON FROMAGE=R0QUEF0RT 
UN EXCELLEMT ft00UEF0RT= 

personnel postal bénéficiant actuelle
ment du classement dans le service ac
tif (facteurs manutentionnaires, ebar-
Ïleurs, inspecteurs, etc..), proteste avec 
a dernière énergie contre une pareille 

décision ; mandate son Bureau pour 
toute action immédiate nécessaire au 
retrait de cette décision et décide de 
saisir «ans délai le» sections fédérales 
départementales >. 

Cette motion est votée par accla
mations. 

La Congrès décide d'adresser a M. 
Edouard Herriot, président du Conseil, 
une demande d'audience, pour permet
tre à une délégation du Congrès de 
lui soumettre Tes revendications du 
personnel des P. T. T. au sujet des 
traitements et de la récente décision 
de la Commission interministérielle. 

Le Congrès nomme ensuite les mem
bres des commissions chargées d'exa
miner les différentes questions portées 
è l'ordre du Jour. 

DES MUTUALISTES 

ONT ÉTÉ RÉCOMPENSÉS 

Les douleurs 
rhumatismales 

t - N o n , m o n v ieux :je 
veux de l 'Huile des 

B é n é d i c t i n s ! 
Tu sais pourtant 
bien que je suis 
g o u r m a n d et 

économe I » 

MISS L1NDY AU LUXEMBOURG 
Le groupe sénatorial de l'Air a reçu 

officiellement hier après-midi, au Luxem
bourg, Miss Amélia Earhart, l'aviatrice 
Américaine qui vient d'accomplir la tra
versée de l'Atlantique. 

M. Norman Armour, chargé d'affaires 
des Etats-Unis, à Paris et de nombreux 
membres de la Haute Assemblée, assis
taient à cette cérémonie. 

M. Gaston Menler. président du grou
pe, a souhaité la bienvenue à Miss Ear
hart. au nom du Sénat, puis l'a chaleu
reusement félicitée pour la hardiesse et 
l'intrépidité dont elle a fait preuve dans 
l'accomplissement de son prodigieux 
exploit 

LE SIXIEME CONGRES NATIONAL 
DES TRAVAILLEURS DES P.T.T. 

Le 6* Congrès de la Fédération na
tionale des Travailleurs des P. T. T., 
qui se tient à Paris, a adopté hier un 
Ordre du jour protestant contre une 
menace de diminution du traitement 
des fonctionnaires, puis M. Courrière. 
secrétaire général de la Fédération, a 
présenté et commenté le rapport moral, 
dans lequel 11 a étudié les différentes 
questions coopératives de la reconsti
tution de la Fédération, des retraites, 
de la solidarité ouvrière, etc. . L'ora

teur a examiné la question de ta neu
tralité de l'Internationale des P. T. T, 
vis-à-vis des partis politiques. 

Après l'adoption des différents rap
port». M. Courrière informe le congre» 
qu'il vient d'être avisé que la Commis
sion interministérielle vient de refuser 
le bénéfice de la série de» service» 
actifs à toutes les catégorie» d e m 
ployé». 

il demande la vote de la motion tu) 
vante 

• Le sixième Congrès, informé de la 
décision de la Commission interminis
térielle refusant le classement dans la 
catégorie B pour l'octroi de pensions 
civiles à de nombreuses catégories du 

VOlcl la suite de* récompenses honorifi
ques accordées pour service» rendus a 1» 
mutualité 

NORD (Médaille de bronzs) 
MM. Peperstraete L. à Bruay-sur-Escaut, 

Pérlgnon Maurice, » Bonchim ; Perrau-
dln Philibert, à, LUle ; Plerquln MarceL 
à Anzln ; «Ole Prolzy Eugénie. S Dun
kerque ; MM. Pyck Joseph, à Dunker-
que ; Quenson Joseph, fc Croix ; Ratte 
Léon, à coudekerque-Branche ; Reumont 
Camille, à Denain ; Biches Alfred, à De-
naln ; Rochart Lucien, a LUle ; Roland 
Henri, k Hérln ; Santy Alphonse. » Lille ; 
Scréve Arthur, k LUle ; Simon Léon, à 
Aulnove ; soudoyen Albert, è Hautmont ; 
Mlle Stokelorom Marte, à Malo-les-
Balns ; Stordeur François, è Rœulx ; 
Stoufflet Paul, è Flv*e-LUl* ; Tavernler 
Henri, à Roubalx ; Thlvart Jules, à Va-
lenelennes ; Tllmont Désiré, a Haanon ; 
Traujel Léon, à Llnselles ; Tromont 
Charles, a Valenclennas ; Mlle Vandewe-
ghe Yvonne, à Orand-Port-Phlllppe ; 
MM. VanneuvUle Bile, à Roeendael ; Ver-
Saeulen Amond, k LlUe ; Vermeulen 
Pierre, k Coudekefque ; Vinchent Léon, 
k Douai : walger Léon, k Lille 

Mention henorablt. — M. Absli Mau
rice, k Hautmont ; Mlle Alglave Jeanne. 
k Sebourg ; Mlle Anicot Florence, k 
CUlncy ; MM. Artlel Alfred, k Anzln . 
Audln Alfred, k Vleux-Condé ; Auge 
Pierre, k Ferrtére-la-Orande ; Bacquet 
André, k Hellemmea ; Badot Paul, k la 
lois Paul, k Tourcoing ; Baumelou Jo
seph, k LUle ; Beaumont Louis, k Mon-
checourt ; Beauvols Félicien, k Asseyent : 
Bégne Félicien, k 8alnt>Waa*t ; Bel-
gueuilie Adolphe, k La Madeleine : Mme 
Bérlou-Hemblse Rose, k Pachee-Thumee-
nll ; Berne Marcel, k Douai ; Berte Au
guste, k LUle ; Bettembos Eugène, k 
Bray-Dunes ; Btslaux Alphonse, k La 
Sentinelle ; Blanchart Gustave, fc Mau-
beuge ; Bollengler Henri, k Melo-les-
Belna ; Mme Bonnaert. née Cattelatn 
Blanche, k LUle ; MM. Boudevule An
selme. . k Anlehe ; Boulcourt Henri, a 
Douai : Boyaval Jules, k Tourcoing . 
Braeaelet Désiré, k Feniére-la-Qrande . 
Bressy Vlotor, k Maubeuge : Brouart 
Jules, k Lille ; Brunot François, k Mar
nent ; Bugat Charles, k Hautmont ; But-
tlaux Léon, k HeUemmes ; Mme CaUle, 
k Hautmont : MM. Cambler Louis, k 
Templemara ; Canonne Jean, k Tbumes-
ntl ; Carton Georges, k Avesnea-aur-
Helpe ; Castteu Roger, k Coudekerque-
Srancbe Catteau Augustin, k Balslsux. 
Caubérghs Pierre, k Lille ; Caucheteux 
Auguste, k Fiera ; Caudron Gustave, k 
Hautmont ; Cauwel Camille, k Flvee-
LUle : Ceccaldl Joseph, k Sous-le-Bols-
Maubeuge ; Cerisier Henri, k Tourcoing : 
Chardon Achille, k Trélon : Mlle Char
les Dents*, k Valeneiennes : MM. Che-
vrler Camille, k Hautmont ; Codron 
Léon, k Wattrelo* : CoUin Robert, k 
Maubeuge : consii Gustave, k Aubarehl-
court : Colpln Victor, k Maretz : Copia 
Charles, k Samt-Waast-la-Vallée : Covent 
Marcel, k Salnt-Pol-sur-Mer : Mme Cré-
plet. née Delangre Renée, k Vleux-Condé 
MM. Danton Victor, fc Loos 

Anatole, fc La Madeleine 
Debrauwer 

Mme Debrll 

Rousmams Susanne. a LUle ; MM. Decny 
Charles, fc Anlehe ; Defer Plrmln. fc Bâ
ches: Dégremont Alfred, fc Valeneiennes. 
Dekersschleter Gustave, fc La Madeleine, 
Delafeeee Henri, k ' Hallutn ; Delattre 
Biaise, a Fontaine-Notre-Dame ; Déla
vant Victor, k Mons-en-Barojul : Dalbar 
NeUy. fc Aulnoy ; Delbecque Albert, a 
Douai ; Delcourt René, fc Tourcoing . 
Mme Delerola, née Coustre, fc LUle : Mlle 
Delehaye Berthe. fc Anzln ; MM. Dela-
porte Edouard, fc Lannoy ; Delvaux. a 
Marpent ; Mme Demaret. née Devred 
Marguetlte, fc Marly-lez-Valenelennea 
MM. Demaret Charles, fc Lille : Denis 
Charles, k Louvtgnlee Bavay ; Depont 
Déopold. k Qulévrechaln , baronne Al
phonse, a Wasquehal ; Deealmon Henri. 
à Dunkerque ; Desbottes Edouard, rece
veur d* la société de secours mutuels la 
Typographie lilloise k LUle : Descamps 
Benrt, fc Dunkerque ; Desmet Jean, fc 
LouvU ; Desmettre Henri, k Tourcoing : 
Pesas in t Callxte, fc Marly ; Devoe Ju
lien, fc Hautmont ; Dewasmea Tarsyle. fc 
Hergnles ; Dhalluln Alfred, fc Loos ; 
Dondalne René, fc Douai ; Oondeyne Fer-
nand, fc Dunkerque ; Doyen Victor, fc 
Maubeuge : MUe Druant, k Lille : MM. 
Druesne Henri, à Lille ; Duble Robert, 
k Sous-le-Bols - Maubeuge ; Dubraucq. 
Gaston, fc Hautmont , Dubua Auguste, k 
Croix ; DucatlUon André, k vVUlems ; 
Mme Duoourant. née Levalleux Marte, fc 
Lille ; MM Due» Paul, fc Ferrlère-la-
Grande . Duez Fernand, k Bèrtn ; Du-
four Charles, k Rouoles ; Dufour Paul, a 
HeUemmes ; Duham Henri, fc Ralmbaau-
oourt : Mme Dujerdin. né* Teneur 
Adrlenne, k Coudekerque-Branche ; M. 
Dupart, fc Anlehe ; Mme Dupont-Monohel 
Charlotte, k LUle ; M. Duprez Emile, fc 
Tourcoing ; Mme Durut, née Brabemt 
Lucienne, k Wallars : MM. Duvet Mar
cel, fc LUle ; Foumler Eugène, fc Tour
coing ; Foumler Georges, k Dunkerque ; 
Préhaut Gaston, fc Maubeuge ; Fruh Eu
gène, fc LUle ; Oadenne Alfred, fc Rou
balx ; Oedroy Georges, fc Buslgny ; Mme 
Oamache, née Planckaert MathUde. fc 
Wattreloe ; Mlle Oambler Lucienne, fc 
Lille ; MM. Oasll Jacques, fc Buslgny ; 
Gay Charles, fc Anlehe ; Gengembre 
Léon, fc Hautmont ; Ghesquler Abel, fc 
Marquette-lez-LUle ; Ohysels Félix, fc 
Roubalx : Otbault Marlus, fc Hergnles ; 
Olbon Eugène, a Verehaln-Meugré : Ol-
bon Alfred, fc Louvroll ; Oraasart Joseph, 
fc Satns-du-Nord : Oroulez Victor, fc 
LUle ; OulUe Désiré, fc Salns-du-Nord ; 
Gumez Léon, fc LUle ; Oyselynck Ed
mond, fc Denam . Herlem Pierre, fc Bu
slgny ; Heapel Henri, fc Wattrelo* : Hette 
Femanc. fc Ronchln. 

MM. Holbecq Lucien, fc Tourcoing ; 
Horrent Edouard, fc Tourcoing ; Houtte-
mane Oscar, fc Roubalx ; Huchette Ga
briel, fc Anzln ; Isores Armenée, fc Beau-
mont ; Jaoquart Adolphe, fc Héleame* ; 
Janssoone Lucien, fc Gravelines ; La-
gneau Edouard, fc Monwn-Bsiaul ; Mlle 
Laloux, fc Fresnes ; MM. Lambrechts 
Pierre, fc LlUe ; Lamouret Jean-Baptiste. 
k Cambrai ; Langrand Edouard, a De-
nain ; Lanviére Emile, fc Bruay-sur-Es
caut : Leboeuf Maurice, k Bomaln ; Le-
clercq Georges, k Perrtère-la-Grande 
Lecocq Arthur, fc Lille ; Lecomte Célea-
tln, fc Roubalx ; Lecomte Gaston, fc Aul-
noye ; Lécu Désiré, fc Marly ; Lefebvre 
Orbam, k Tourcoing : Lefèvre Adrien, fc 
Anzln ; Laftl* Julaa, fc LUle : Legrand 
Clément, fc Haveluy ; Lenne Henri, fc Es 
caudam ; Letag* Paul, k Plves-LUle ; Li
ban Emile, fc Hértn ; Llénart Jules, fc 
Ronchln ; Lorfanfant René, fc Douai 
Mme Lorlau, née Erckelbouck Marguerite, 
fc Baultaln : MM. Lues Désiré, fc Jen 
tain ; Marin Albert, fc Casse] : Marlon 
Léon, fc Avesnes : Marlscal Jean-Baptlst* 
k Marly : Mériter Alphèe. k Vleux-Condé 
Marvlnt Charles, k LlUe ; Masse Jules, k 
Denaln ; Maalngue François, k Anlehe 
Merchler Alfred, k Lyo-les-Lannoy ; Mer
cier Georges, k Hautmont ; Michel Rémi, 
k Salnt-Plerrebrouck ; MUievUle Irénée, 
k Lambres : MlUevUle Maurice, k Sin-lo-
Noble ; Molet Fernand, fc Valenclennas : 
MonnèuM Henri, fc Valeneiennes ; Nou-
tour Jules, fc LUle ; Mme NlcoUe. né* 
TUoy Jeanne, fc Lomme ; MM. Nolret 
Henri, k Sous-le-Bols-Maubeuge ; O'Dut-
to Klébcr, k St-Waast-lez-Valeneiennes. 
Papepaey Henri, k Dunkerque ; Papln 
Louis, à Fresnes ; Parent Victor, k La 
Madeleine ; Paris Maurice, fc Rocqui-
gnles ; PérUeux Jules, fc Maubeuge ; Pe-
tlau Marcel, fc 8ous-le-Bola-Meubeuge 
PétUlon Alfred, fc Lambersart : Pétou; 
Henri, fc Aulnoy ; Plette Plat, fc Denam 

' l**» i i a n d i i m i i an 

Les arthriunue» (rhumausant», gout
teux, eesémateux) redoutent le prin
temps. Il» ont remarqué qu'à cette épo
que, sous l'influence du sang en mou
vement leurs douleurs se réveillaient, 
parfois avec une violence accccue. Une 
simple cure iodée de quelques semai 
nés, faite au moyen de la Vaseulose 
Cocset, leur évitera te retour de ces 
misères. L'iode de la Vasculosè Cocset 
nettoie le sang d* ses puisons plue k 
fond que ne peut le faire aucun autre 
médicament. U en facilite l'élimina
tion par le foie et le» reins, il ramone 
et assouplit les artères durcies, il ré
gularise 1s circulation. U permet d« 
réaliser, avec le maximum d'efficaci 6, 
la cure de • propreié > interne dont 
Chacun — bien portant comme tna.ade 
— sortira épuré, rafraîchi et merveil
leusement rohifié. Contrairement k 
l'iode k l'état naturel, la Vaseulose 
Cocset dan» laquelle l'iode est assucié 
è des extraits de plantes, est parfai
tement Inoffensive a toutes les dose» 
Elle ne provoque Jamais d'iodisms. Le 
flacon : 10 tr. 60; le double flacon. 
16 fr. 9). toute» pharmacies. 

L'ASSEMBLEE ANNUELLE 
A PARIS DE L'ASSOCIATION 
DES MÉDECINS DE FRANCE 

L'Association générale des UaômIUm 
de France, vient de tenir son Ai*e<iSMéf 
annuelle et de se réunir en un banque» 
que présida le docteur Surmont, ptmes-
seur à la Faculté de Médecine (Se Lille, 
président de l'Association départemen
tale de» Médecin* du Nord. 

On remarquait a cette matuf* 
le» docteurs Oelpierre. Merlin et 
•nez, sénateur ; Bonnefous et O 
député» ; BeUencontre, président de VA 
sociation et de nombreuses 
du monde médical 

LE CONGRES 0ES POUCES 
DE FRANCE OUVERT A BRUT 

Le Congrès national des polioe» g* 
France et des eolonies s'est ouvert 
nie matin â Brest, en présence d'eajatU 
ron 150 délégués parmi le»qii»J» 
M. (Met, d'Amiens, trésorier. 

= 3 

SPORTS 
LE GRAND MEETING D'AVIATION 

de dimanche prochain, à Ronchin 
Encore quelques Jours et la plaine de 

Ronchln sera, comme chaque année à 
pareille époque, le théâtre d'une de ces 
belles manifestations aériennes pour la 
réussite desquelles la Commission des 
fêtes de l'Association Aéronautique du 

M. Martin, qui fera manœuvrer pet, 
appareil, ayant acquis une certaine celé- , 
brité par les travaux multiples et pré» 
sentations du protagoniste, M. de la 
Cierva, est arrivé hier, fc Ronchln. péaT 
la vole des airs, venant de Parts. 

Lautogyre de M. MARTIN, a Roncblo 

(A $uivre) 

Nord de la France se dépense avec beau
coup d'à-propros et d'intelligence. 

Nous ne nous étendrons pas de nou
veau sur ce que nous avons déjà publié 
à savoir que Marcel Doret, le roi de 
l'acrobatie, fera courir le grand frisson 
parmi la foule qui se rendra à pied 
d'oeuvre ; que d'autres pilotes réputés 
compléteront très heureusement un pro
gramme de» plus variés par des exhibi
tions d'une audace inconcevable : qu'en
fin des baptêmes de l'air termineront 
cette splendlde réunion. 

Il est pourtant un < numéro s tout 
neuf chez nous, qui ne manquera pas 
d'exciter la curiosité des connaisseurs 
comme des profanes. 

Lautogyre. qui évoluera au-dessus de 
Ronchln et les environs, sera cette nou
veauté qui Intéressera par son évolution 
sensiblement différente de celle de 
l'avion quant au moment de l'atterris
sage. 

fin 
IN GALA A WASQUEHAL LE U JUIN 
L'Amicale des Sports de Wasquehal. or

ganise fc la salle des fêtes de la mairie, 
un grand gala le samedi 11 Juin, fc 30 h. 

Voici le programme de oette soirée : 
Quatre combats en 0 rounds : Vande-

wlele de Wasquehal contre Plouvier. le 
cogneur watreloalen ; Kld Jean, de Was
quehal, vainqueur de 4 combats par k.-o.. 
contre Duquesnnoy. de Wattreloe , Follet, 
l'espoir wasquehal ten. contre Barbet élè
ve Lecomte. de Tourcoing ; Laheyne. de 
Wasquehal. vainqueur de Wllcoock. contre 

Nous avons eu la satisfaction et de àa 
façon la plus inattendue, d'assister * 
l'atterrissage. "• '• 

La chose est assez étonnante et ta," 
transition avec l'atterrissage ordinal»» 
que tous nous connaissons, est très inté
ressante. H 

Il est assez curieux de voir aoUonner 
à ce moment l'hélice supérieure à quatre • 
pales qui tourne comme une girouette au 
faite d'une cheminée. 

Cette force ascensionnelle — ce qui pa
raîtra bizarre puisqu'il s'agit de rteacapiq 
— forme ce qu'on appelle frein, et la ' 
< retenue s de I'autogyre permet un con
tact avec le sol sous un angle d'Une va
leur variant de 30 è 40° à l'horizontal 

Nous aurions v«ulu assister à l'en val, 
mais M. Martin :st reparti de suite pour 
Paris, par le rail. 

Il n'y a donc que patience k prendrai 
Dimanche prochain, nous aurons oa 

privilège. 

Vanderacbsegl l'espoir lillois, élève Touaa 
Mars. 

Trois combats en 4 rounds : Demeui*-
naere Jeune de l'A.S.W. ooatre Al. Ro
bert, de Wattreloe : Racskowskl. de l'AA 
W contre Juillls. de rE.S.W.,-fcornatows-
kl de l'A.e.W. contre Kld Trerwée. det 
11B.W. 

La réunion sera présidée par M. De» 
craene, délégué officiel de la PF.B. 

La location est ouverte chez M Vssa]k 
place de la République ;_ cfaeat M. 

Moerman, 1. rue De'.erue , M Pavrat rp* 
Ferrer M. Warlop reu Pasteur. M. Béa-
gue. café de la Gare de Croix et A s s i t . 
Wattez rue Loulse-Mlcne! fc Croix 

future championne prends Q _ 
pour se dépenser davantage*. ^Pi 

Les sport» et les études peuvent devenir, au moment 
de la croissance, une cause de dépression ou de 
fatigue pour vos enfants. Surveillez de près leur 
alimentation. Donnez-leur tous les Jours du Quaker 
en bouillies, potages, entrées, etc.. Ainsi, ils seront 
" parés " contre les dangers de cette période difficile. 

GRATUIT » Demandez un cchontUlen cepUss.» et le neuveau 

mewmr<mm*emFmamdmm^mm*mÊimmmemm*wmm 

Le Quaker étant un aliment complet, naturel H 
économique, convient aussi aux grandes personnes. 
Contenant le germe du grain, il est riche en vita
mines et tout le monde en a besoin. Etant très léger, 
les estomacs même les plus délicats le digèrent faci
lement. Mais exigez bien le véritable Quaker Oats. 

recueil d* reeeHM à QuaUtr Oats (Franct) 42. rue Pasejaiisr, Paris («•) 

FWHLLBION OC < JCTÏI M»*. — N. M 

L'ENFANT 
DE LA MORTE 

o»rHenri DEMESSE 

— Mon lieutenant.. dit-Il d'une vola 
tremblante. 

M. k» Maire et M. le Curé sont la. 
Si vous voulea venir. 

_ ouL oui 1 Marchons ! Marchons. 
mes ami» L, 

Le temps presse !... Mes forces m'a-
bandonneat !.. Allons 1 Allons l 

Seutennu par Bernard. U as leva. 
Puis, U s'appuya, d'une part star le 

bras du jeune homme, et. d'autre part 
sur le bras de Félicien. 

lia teeetrent de fat chambre, suivis 
par Benoîte, 

XXV 
MARIAOI s IN gXTRIMIg i 

Le salon où Bernard avait décidé 
que la double cérémonie aurait lieu te 
Sauvait su resHle-ohausee de la villa. 

n était éclairé par un* immense baie, 
grande ouverte sur le pfcrc. 

cSput» le mattn. Benoîte, la douce 
Benoîte, tout émue. e-e*eupalt * > n r 
cet** pièce, alors superbement mamlpée 
par un soleil reigjlep*»»»*»-

L'excellente créature avait disposé 
de» fleur» sur chaque meuble. 

De belles rose» de toutes couleurs, 
s'épanouissaient, et embaumaient l'air ; 
des lys immaculés, émergeaient, élan
cés, de superbes potiches ; des verveines 
Jetaient dans le salon, leur subtil et frais 
parfum. 

Sur une table, l'abbé Ruot avait 
étendu cette nappe d'autel, ornée d'une 
guirlande de myosotis, que Noèmie avait 
brodé pour lui. 

Le digne homme, avec une délica
tesse exquise, avait voulu que le cadeau 
de la jeune femme servit, pour la pre
mière fois, en cette circonstance. 

Benoîte avait place, encore, sur la 
nappe, des feuillages et des plantes 
vertes, entourée d» mousses et de lierres 

Un beau Christ d'ivoire, sur une croix 
d'ébène. se dressait au milieu de la 
table 

De ce«3 place, le Rédempteur, cru
cifie dominait les assistants, élevait ses 
deux bras sur eux et ses deux mains 
meurtries, semblaient les bénir I 

L'abbé Ruot se tenait debout prés de 
cet autel improvisé. 

Sa face rayonnante», où ses yeu» brû
laient plu» encore eue de coutume — 
était superbe è voir. 

n avait l'atutude du prêtre qui 'ap
prête à chanter un Te Deum, pour glo
rifier le Très-Haut et »<oar le remercier 
de ses bienfait». 

H portait haut sa tête sapresslve. 
On eût dit que des elertéa »e «g«w 

geaient de son front «t lui constituaient 
un nimbe 

Sur son surplis blanc, U avait Jeté 
son camail de chanoine, noir, orné de 
liserés rouges.. 

M. Leroux, sur sa redingote noirs, 
avait ceint «en éeharpe tricolore. 

n avait pris place A coté du docteur 
Hénault, qui s'appuyait sur le fauteuil 
OU Noémle était assise. 

Celle-ci. tête nue. était pale. 
Elle portait une robe en laine noire, 

très simple. 
Pas un bijou, pas ans fleur ne la 

parait. 
Elle attendait, grave, émue à un degré 

indicible, la venue de celui à qui elle 
allait s'unir. 

Lorsqu'il parut, elle devint livide. 
Bile se leva ; mal» elle chancelait et 

tremblait k ce point qu'elle dut se ras
seoir. 

Frédéric, toujours couteau par Ber
nard et par Félicien, marcha von eue, 
non moin» ému, non moins frémissant 

n fit un effort surhumain pour s'age
nouiller devant la Jeune femme. 

Il y parvint, non «an» petoc. 
Puis, sans mot dire, il courba U tête ; 

il prit la main de Noémle, qui le laissa 
faire, et U y mit un baiser, un long 

Noémle. «lors senttt en sot, courir un 
frisson qui la secoua tout entière. 

son cœur se serra. 
EU* fut touchée al profondément de 

l'humilité respectueuse, de cette démar
che — qui constituait un hommage 
suprême rendu par le coupable, fc aa vic
time. - que son ame généreuse lut cria : 

-~Pardonpe ! Perdonn* I 
Alors, elle prit dan» se» deux mains. 

la main de Frédéric et elle la serra for
tement 

Le malade enthousiasmé, se releva, 
seul et »'éerla d'une voix forte : 

— Soyes bénie !.. Boyea heureuse !... 
Que le Dieu puissant qui voit votre acte 
magnanime, vous donne toutes les féli
cités !.. 

Mais cet ultime effort l'avait brisé I 
n pâlit chancela, et tomba sur on 

siège.... 
— Vite l Vite I» Messieurs U vite.. 

Je sens que je vais mourir !.. s'écria-t-iL 
Bernard, PéUelen et Benoîte, demeu

rèrent près de lui. 
M. Leroux, alors, sur un signe de 

M Ruot présida à la cérémonie civile, 
après avoir fait ouvrir, grandes, toutes 
les portes, ainsi que le veut la loi. 

n prononça las paroles habituelle» en 
présence des témoins qui étaient pour 
Noémle : la docteui Hénault et l'abbé 
Ruot ; pour Frédéric : Bernard et Féli
cien Martenot 

Puis, sur le registre de l'état civil, sur 
lequel l'acte avait été, par lui-même, ré
digé k l'avance, U fit signer les époux 
et les témoins, après quoi U signa lui-

Cftst k peine si PrééMrto eut la force 
designer. 

H éprouvait ans souffrance algue qui 
le tenaillait I 

Tous les assistante sentaient vague
ment que la mort était la déjà ; mais 
oa eût dit que, touchée, elle attendait 
pour frapper sa victime I 

» Bènisses-nous mon père 1 (Ut le 
moribond * l'abbé Pierre Ruot 

Alors, tant tremblant. — car U était 

Impressionnable à un point excessif, 
comme tous les êtres tendres — l'abbé 
s'approcha de Frédéric 

n passa, sur son camail de chanoine, 
une étole blanche. 

Très grave, U leva les yeux vers <* 
ciel, et fit un large et beau signe de 
croix ; puis, de sa voix timbrée, qui 
retentit comme une mélopée, dans 1» 
grand silence. U dit avec une ferveur 
indicible : 

— Au nom du Père, et du PU» et du 
Saint-Esprit 1 Ainsi soit-IL 

Au dehors, sous le soleil ardent les 
oiseaux chantaient 

— Ain.. soit-U I répétèrent tous le» 
assistants. 

L'abbé reprit : 
— Frédéric Gerfault, vous déclares 

que vous prenez maintenant, Noémle 
Besnarais, ici présente, pour votre femme 
et légitime épouse, selon le rit de notre 
sainte mère l'Eglise ? 

— OuL monsieur, reprit Frédéric d'une 
voix forte. 

On entendit a . loin, la vola du vigne
ron qui reprenait ton refrain, un instant 
interrompu, un refrain très gai dent 
es notes s'envolaient légères et prteess. 
dans l'air très pur de cette belle.jour
née. 

L'abbe poursuivit : 
— Vous promettes et jures de lui 

garder fidélité, ne toutes choses, comme 
un fidèle époux le doit k ton épouse, 
selon le commandement de Dieu T 

— Oui. Monsieur, dit Frédéric, qui 
s'affaissait de -dus en plue 

L'abbé Plaire Ruot se tournant alors 
du cété de Noémle. dit : 

— Noémle lesnarals. vous déclarez 
que vous prenes, maintenant Frédéric 
Gerfault. ici présent pour votre mari 
et légitime époux selon le rit de notre 
sainte mer d'Eglise. 

— Oui, monsieur, répondit Noémle. 
toute frisonnante. 

— Vous promettes et jurez de lui 
garder fidélité, en toutes choses, comme 
une fidèle épouse, selon le commande
ment de Dieu ? 

— OuL monsieur. 
Le vigneron s'était tu. soudain ; le» 

oiseaux chantaient toujours. 
A cette minute suprême, le silence 

se fit si profond, qu'on entendit le bour
donnement d'une abeille, entrée par la 
fenêtre et qui volait lourde, au-dessus 
d'une des roses placées sur l'autel. 

L'abbé Ruot leva le bras, et de ht 
main. U fit le signe de croix sur les 
époux, en disant lentement d'une vola 
vibrante : 

— Ego oonjungo vo» in matrimonium. 
in nomlne PatrU et FM et Spirttut 
ganeti. Amen. 

Les assistants très impressionné» 
par oette émouvante cérémonie regar
daient inquiète, effrayés aussi, Frédé
ric qui depuis un instant haletait : 
une torts de raie une plainte sourde 
s'échappait de sa poitrine 

Soudain. U dit d'une voix très faible : 
— Bernard !.. Bernard I... Souviens-

toi de ce que tu m'ss promis. 
Le jeun» homme Osa «on regard sup

pliant sur Noémle. 
La Jeune femme s» leva 

Elle fit un signe au docteur Hénault, 
qui sortit immédiatement 

— Votre voeu sera accompU I dit ItgxC 
mie au mourant 

Frédéric ne put répondre. 
Il ne put remercier. 
Mais son visage s'éclaira... 
L'abbé Ruot avait compris-, U marens, 

vers Noémle, et, frémissant, U lui nus, 
un baiser sur le front 

— Bien 1 Bien 1 dit-Il d'une vog* 
étranglée par l'émotion. 

M. Hénault reparut cependant 
Louise raccompagnait 
Elle était vêtue très simplement d'un* 

robe blanche qui la parait splendide
ment; eUe portait è son corsage un pe
tit bouquet de roses blanches : NoaBHS 
avait souhaité qu'elle s'ajustât alnat 

En cette parure modeste, vlrgtoals, a» 
pure jeune fille était ravissante. 

Lorsqu'U U vit Frédéric fit us 
fort pour se soulever: U sourit; U i 
sas bras vers cette blanche 

Noémle conduisit devant nu. le 
ne fille qui s'agenouilla. 

Alors. Frédéric transfiguré, leva ta» 
deux mains, lentement sur sa têts pour 
bénir. 

— Mon... enfant I - Louis» li. M * 
vous béni» !. 

B demeura on Instant en csyitampea-
tion devant la Jeune fille presque m 
extase; des larmes prisses» rniiMtoBi 
sur sas Joues; des larmes de jota. 

n reprit d'une voix douas ; 
— J e . meurs... heureux U. I 
Noéaue... merci I 

U 


